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La Parole de Dieu à la fête de la Source de Guérison 

 
      
 
J’accueille par l’armée céleste ceux qui viennent à la source, à la guérison, à l’esprit 

de résurrection, oh, et il n’y a pas de plus grande et de plus sainte guérison et élévation 
pour l’homme que le repentir, et Moi, le Seigneur Celui ressuscité, J’ai le royaume des 
cieux pour la donner à eux, à ceux repentants qui cherchent Ma miséricorde, et Je leur 
dis maintenant le salut qui retentit depuis deux mille ans dans le ciel et sur la terre pour 
Moi, le Vainqueur de la mort et de l’enfer, Je leur dis en ces jours de fête de résurrecti-
on: «Le Christ est ressuscité!»! 

Oh, rien de plus complet, de plus vrai pour guérir l’homme que le repentir. C’est ce-
la que Je vous dis Moi, le Seigneur, en jour de fête de guérison, fils rassemblés à l’eau 
sainte et à la parole, celle qui nourrit votre croissance et votre constance ensuite, si seu-
lement vous aimez l’humilité, tel que Je l’ai aimée et travaillée pour être votre Maître, 
car un vrai maître est celui qui montre, sur lui-même, comment vous devrez être si vous 
venez à l’apprentissage. Ceux qui n’ont pas voulu apprendre de Moi il y a deux mille ans, 
oh, ils n’ont rien appris, mais ils ont seulement épié, tenté, insulté, dénigré, ils se sont 
enhardis et ont enchaîné Ma parole et Ma marche, pourtant ceux qui ont voulu appren-
dre ont appris et ils sont restés vivants pour l’éternité, car Ma grâce leur a donné na-
issance d’en haut, les a vêtus dans le Christ et leur a offert un cœur nouveau, de la vie 
sainte, de l’amour qui ne meurt pas, les fils. 

Oh, ils n’ont pas joui de ces saints et éternels dons tous ceux qui ont entendu, qui 
sont venus et qui ont bu de la source de parole de ce temps, car voilà la confirmation de 
Mes dires d’il y a deux mille ans, à savoir qu’il y a beaucoup de ceux qui sont appelés, 
mais peu de choisis, et moins encore de ceux qui restent fidèles jusqu’à la fin. Oh, il ne 
veut pas l’homme qu’il ne soit plus faible et qu’il puisse avec Dieu, mais le Diable a 
beaucoup de droits sur l’homme, il l’accompagne et avec lui l’homme devient capable et 
il peut, même lorsqu’il veut être avec Dieu, mais cela ne va pas, le service à deux maîtres, 
et au moment où le diable trouve l’homme, oh, il ne le lâche plus facilement, si ce n’est 
pas qu’un grand repentir de l’homme, un grand et saint réveil, aussi saint qu’il ne puisse 
plus le perdre, qu’il ne puisse plus vivre sans lui, car sans un repentir complet et conti-
nu, l’homme meurt toujours, même lorsqu’il souhaite sa résurrection et le Seigneur 
comme son salut. 

Oh, les fils, les fils, Le Christ est ressuscité! Vous vous rassemblez près de Moi pour 
la guérison, pour le rétablissement, et Moi Je vous accueille et Je vous donne de Mon 
esprit. Oh, le plus grand soin, le plus efficace de tous c’est de ne pas croire que le Seig-
neur soit loin de vous, les fils. Oh, les fils, tenez-Moi près de vous, ressentez toujours Ma 
présence. C’est seulement ainsi que vous allez faire toujours les choses à Mon plaisir, 
celles qui Me gardent près de vous, et vous allez éviter de vous cacher avec les choses, 
qui ne conviennent pas à la vie dans la lumière du chrétien. Lorsque l’homme tient le 
Seigneur loin de lui, il peut commettre le mal contre sa propre âme, c`est-à-dire que le 
Seigneur ne le voit pas. Oh, louez le Seigneur, les fils! Lorsque vous Le louez, vous vous 
louez avec Lui et Satan entend et faiblit et s’en va, car il voit avec qui vous vous louez. 

 
Oh, si l’homme savait ce que le péché lui procure, il ne pécherait plus. Le péché 

amène la souffrance, les fils, mais la pression sur le péché amène le repentir. Lorsque 
vous savez que l’homme attire la souffrance par le péché, oh, voilà la guérison en cadeau 
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offerte: le repentir, les fils, et vous, comme des fils du Christ, veillez qu’il n’arrive pas 
entre vous la discorde, que vous ne soyez pas acharnés deux contre trois, et trois contre 
deux, et pour cette lutte sainte contre la dissension on a besoin d’une raison douée 
d’intelligence d’en haut, d’une habilité spéciale, et cela n’est pas possible n’importe 
comment, puisque l’homme est partial, le pauvre, il choisit ce qui lui est favorable, oh, et 
on ne travaille pas ainsi sur la voie de la croix avec le Christ, mais avec renoncement de 
soi doit aller celui qui va avec le Seigneur et à la suite de Seigneur. 

La raison, le fils, doit être donné pour une nouvelle création, avec du renoncement 
de soi, telle que Moi, le Seigneur, J’ai donné au chrétien pour s’en servir à sa marche à 
Ma suite, et au moment où il est gagné par le désir d’aller sur Mes pas, sur les voies de 
Mon œuvre avec l’homme, à ce moment arrive la discorde, celle que J’ai prévue dans la 
voie de l’homme, celui qui choisit la voie de la croix, celle de l’amour envers Dieu et elle 
est écrit Ma parole qui dit: «S’il y a cinq dans une maison, ils seront divisés, deux con-
tre trois, et trois contre deux», et la sainte lutte commence pour ceux chargés de 
l’amour de Dieu, et la vraie fidélité ce sont seulement les vrais chrétiens qui l’ont, guidés 
selon la vie et l’esprit du Christ, non pas selon leur raison, oh, pas du tout, les fils, et 
ceux-ci ne sont capables de faire quelque mal, ou tromperie, ou trahison, pas même à 
leur ennemi, puisqu’ils ont leur cœur et l’action purs, la parole et le sentiment pleins du 
Christ, ils demeurent dans la lumière avec tout ce qu’ils font et ils n’ont rien à cacher, 
bien au contraire, ils donnent de la force à d’autres aussi, pour qu’ils puissent avec Dieu 
et comme Dieu, ils ne pèchent aucunement, ils n’ont pas à faire avec le mensonge, la 
dissimulation, la méchanceté, mais, par contre, jour après jour ils travaillent seulement 
la vie, qui mène vers la rédemption, pour eux et pour ceux qui les entourent, car autre-
ment il n’y a pas de chance de victoire jusqu’à la fin, oh, les fils. 

Je vous apprends la guérison, la marche sainte Je vous apprends, et la marche avec 
de la lumière sur la voie ne vous fait pas honte, pour vous cacher avec elle, et Moi, le Se-
igneur, Je vous veille toujours et toujours, oh, et que vous êtes heureux lorsque vous ve-
nez ici, pour Moi, les fils ! Mais combien Je suis heureux, Moi, le Seigneur, vous ne le 
savez pas, c’est seulement Moi Qui le sais, Moi et ceux du ciel, qui Me voient comme Je 
compte vos pas, comment Je cherche dans vos cœurs, pour voir si vous avez de l’amour, 
du désir saint, de la fidélité, de la foi édifiante, les fils, si elle ne baisse pas, ou si vous 
avez des instants dans lesquels vous oubliez de Moi, de Ma présence continue auprès de 
vous, oh, et c’est pour cela que Je viens toujours et vous rassemble près de la parole de 
Ma bouche, pour apprendre ce qui est bon et ce qui est mal, pour que vous fassiez le bi-
en, les fils, pour ne pas être jugés, les fils. 

Et voilà, ce n’est pas bon pour Mon chrétien de prononcer parole de jugement sur 
les faits des frères de la même voie que lui, puisque Moi, J’ai des yeux et de l’attention 
pour tous, les fils, Moi, et pas l’homme. Oh, pas même de ses propres actes ne doit pas 
parler l’homme n’importe comment et n’importe à qui, mais seulement au Seigneur, ou 
à celui qui hait le péché, serviteur fort d’âme envers Dieu et les hommes, car l’homme 
est faible, il incline vers la faiblesse, et on ne trouve plus de ceux qui puissent le purifier 
et lui prononcer la rémission de la part de Dieu, c’est pourquoi il serait mieux pour 
l’homme qu’il ne pèche plus, qu’il ne se range plus du côté du diable, celui dissimulé et 
malfaiteur en cachette contre l’homme, puisque c’est seulement avec le péché que 
l’homme se cache, oh, et c’est la déroute qui intervient alors et sort à la lumière ensuite, 
et voilà qu’il vaut mieux pour l’homme de marcher dans la lumière, pas dans l’obscurité, 
oh, non les fils, non. 

Je vous donne parole de guérison en ce jour et Je vous apprends, et vous appliquez 
sur vous Mon enseignement. Oh, les fils, n’épiez-pas, ne soyez pas mécontents, rous-
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péteurs, méfiants, oh, ne péchez pas ainsi, les fils! N’oubliez pas la parole sage qui dit 
que le voleur fait un seul péché, celui du vol, mais les soupçonneux en font plusieurs, 
autant qu’ils veulent soupçonner, et s’ils ne trouvent pas le voleur, ils restent dans ces 
péchés et ne peuvent plus s’en repentir et voilà, c’est ainsi qu’on comment le péché du 
soupçon, c’est dans l’habitude de l’homme, il n’est pas accoutumé d’être sage, de faire se 
taire sa raison, ou chercher en lui-même la faute, non pas aux autres, pour les choses 
dont il est endommagé, car lui aussi il a et il commet tant de péchés, le pauvre, pour les-
quels il est puni par le voleur qui l’attaque, et l’homme n’a pas de justification lorsqu’il 
est mécontent et soupçonneux, lorsqu’il se fait juge. 

Oh, les fils, les fils, le mal s’apprend de l’un à l’autre plus facilement que le bien, et 
voilà, ils apprennent de l’un à l’autre la dissimulation ceux qui se cachent, et il arrive 
ensuite le doute, l’incrédulité, il arrive leur chute de la barque, oh, et il n’a plus honte 
celui qui tombe en dehors, mais il a honte de la possibilité d’être découvert avec ses cho-
ses cachées, par lesquelles il rend incroyant celui qui se cache de Dieu et des hommes, et 
ensuite il devient serpent près de la route, serpent venimeux qui mord le pied du cheval 
pour renverser le chevalier, tel qu’il est écrit de celui qui empoisonne en chemin le vo-
yageur faible de marche et non instruit, pour la veille sur son âme, et qui est facilement 
abattu de la voie. 

Oh, les fils, les fils, cela c’est l’œuvre de Ma venue sur la terre et elle est et sera pour 
le relèvement et pour la chute de beaucoup de gens, et elle produit des appositions, tel 
qu’il est écrit de Moi, dès Ma naissance. Il est écrit donc que «s’il y a cinq dans une mai-
son, ils seront divisé deux contre trois et trois contre deux», pour qu’ils sortent à la 
lumière ceux éprouvés, et il est écrit encore: «Les parents mangeront et les enfants au-
ront les dents agacées», c`est-à-dire que les parents feront des fautes et les enfants vont 
souffrir, mais il est possible aussi autrement, les enfants font des fautes et les parents en 
souffrent. C’est pourquoi Je vous apprends tout comme il y a deux mille ans: n’incitez 
pas vos enfants à la colère, à travailler contre Moi, ne leur apprenez pas à mentir, à 
pratiquer l’hypocrisie, à couvrir ce qui se veut être dans l’ombre, à couvrir la vérité, pour 
se faire part de justice autrement cherchée. 

Oh, veillez parents, veillez enfants, veillez vous tous qui voulez être ou demeurer 
avec le Seigneur, car voilà, il peut arriver qu’un serpent venimeux sorte dans votre che-
min et vous morde le cœur, et que vous vous laissez mordus. Oh, ne vous étonnez pas de 
voir comme vous vous abandonnez au venin mortel et comme vous ne savez pas ensuite 
vous guérir de lui, après qu’il eut pénétré en vous, venu de ceux qui vous mordent le 
cœur pour le péché de la diffamation des frères, ou même celle de la difficile marche de 
Dieu et de la croix portée, les fils. 

Oh, vous a-t-il cherché, ou vous est-il sorti en chemin le serpent, ou bien c’est vous 
qui lui êtes allés au devant et il vous a mordu et versé en vous son venin. Oh, les fils, Je 
veux vous guérir, mais comment M’y prendre encore? Comment le ferais-Je? Voilà, une 
abeille vous pique, elle laisse son venin et son aiguille dans votre chair, et elle ne sait pas 
qu’elle mourra elle aussi par sa morsure venimeuse, tout comme de serpent qui mord et 
verse son venin dans sa victime. Oh, les fils, le venin est entré puisqu’il a été cherché, 
puisque c’est vous-mêmes qui lui avez ouvert le chemin. 

Ils sont curieux les chrétiens et ensuite ils reçoivent le payement de ce péché, en vo-
yant comment on meurt par la morsure venimeuse survenue au bord de la route. Oh, si 
cella leur ferait quelque bien l’action de ceux qui partagent des morsures venimeuses, en 
piquant les mordus avec la médisance, la diffamation des frères, pour séparer d’autres 
aussi, les séparer des frères, de la marche avec le Seigneur, tel qu’ils l’ont fait pour eux-
mêmes! L’intention de ceux qui mordent est de faire mourir d’autres aussi, tout comme 
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eux, et vous ne vous rendez compte pour pouvoir éviter le mal qui guette en route. Mais 
Je viens Moi, les fils, Je viens et vous apprends comment vous guérir avant qu’on vous 
partage la morsure venimeuse. 

Oh, guérissez votre cœur du venin qui s’y trouve, les fils! Oh, guérissez-vous des fai-
blesses, de l’envie, de la méchanceté, du mensonge, de la suspicion, de l’instigation et de 
beaucoup d’autres qui vous accusent, pour qu’ensuite vienne la punition de ces péchés, 
le serpent qui va devant vous avec sa morsure venimeuse, les fils. 

Oh, ne soyez pas mécontents, ne soyez pas irascibles, ne soyez pas orgueilleux, ne 
soyez pas méfiants, les fils. Ces choses-là amènent la discorde entre vous, et Moi, Je suis 
la source de guérison et Je suis maintenant avec Ma mère la Vierge ici, en jour de 
mémoire sainte, à table avec vous. Et toi, Ma mère, tu vois que de guérison Je viens leur 
apprendre et apporter, car c’est la fête qui guérit et c’est cela que J’ai travaillé entre eux, 
puisqu’ils sont venus à la source, Ma mère. Oh, qu’ils nous prennent comme leur guéris-
seurs, comme leur aide, car voilà, Nous les conseillons pour leur guérison, Ma mère. 

— Oh, mon Fils ressuscité, apprends-leur la bonté, apprends-leur l’enseignement, 
apprends-leur la connaissance, l’une par l’autre celle-ci, l’une de l’autre, mon Fils bien-
aimé, et ensuite tout en un seul, leur amour du Seigneur et pour le Seigneur. Oh, que de 
veille devons-nous leur apporter pour qu’ils soient protégés des dangers, du serpent 
qui va au devant, pour les abattre par leur morsure venimeuse, mon Fils ressuscité. 

Oh, les fils rassemblés pour la guérison, le Christ est ressuscité! Soyez pleins de 
bonté dans vos cœurs, les fils. Ceux qui ont de la bonté sont ceux qui aiment 
l’enseignement, et ceux qui apprennent reçoivent la connaissance, avec laquelle ils ac-
complissent le Seigneur en eux et les paroles de la vie. Oh, souvenez-vous de Son enga-
gement avec vous, les fils, ne l’oubliez pas, car si vous l’oubliez, l’espoir va faiblir, ensu-
ite la foi et ensuite l’amour, les fils. Source de guérison a versé mon Fils ressuscité sur 
vos têtes, sur vos cœurs. Il est votre Maître, le Christ du Père et mon Fils est-Il. Oh, so-
yez pareils à Lui. C’est cela votre salut et votre rédemption. 

Oh, les fils, les fils, réjouissez-vous de Lui et avec Lui. Il vient près de vous sur des 
nuées de parole, pour prendre votre fardeau et le porter dans Sa marche d’aujourd’hui 
au-dessus de la terre, puisque c’est ce que le Seigneur vous a confié par l’engagement 
entre vous et Lui. 

Et maintenant Je vous dis à vous, ceux qui avez fait le chemin vers le Seigneur, so-
yez les bien venus à la source en jour de fête de guérison! Et si vous êtes venus, guéris-
sez-vous et rentrez ensuite guéris chez vous, les fils. 

Oh, enlève-leur toute faute, Fils bien-aimé! Aide tous ceux qui cherchent et ap-
prends-leur comment trouver, apprends-leur lorsqu’ils viennent, Seigneur ressuscité, 
mon Fils Jésus! Amen. 

— Oh, Je leur apprends, Ma mère, Je leur donne tout ce que Je n’ai pas donné à 
personne avant eux, puisqu’il est difficile et dangereux ce temps qu’ils passent sur la ter-
re, et Je leur dis: Soyez vivants tel que Je le suis, soyez de plus en plus vivants, les fils! 
Soyez les fils du Père tel que Je le suis, et Moi Je vous dis en ce jour aussi le salut de 
Pâques et avec lui Je vous embrasse: Le Christ est ressuscité! 

Oh, paix à vous, les fils, paix à vous, paix à vous! Amen, amen, amen. 
Le 31 Mars/le 13 Avril 2018 
 


